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Lors d'une conférence de
presse tenue à Libreville,
le Réseau des femmes de
médias pour la paix et la
sécurité en Afrique cen-
trale (Fepsac) et la Ligue
internationale des femmes
pour la paix et la liberté
(Wilpf)  ont interpellé les
États sur un danger qui
guette l'humanité : le pro-
jet de construction
d'armes autonomes utilisa-
bles sans contrôle humain. 

LES questions de vio-lences, du respect desdroits humains et de paixen Afrique étaient au cen-tre d'une conférence depresse animée jeudiaprès-midi, au quartierLouis, dans le 1er arron-dissement de Libreville,par les membres du Ré-seau des femmes de mé-dias pour la paix et lasécurité en Afrique cen-trale (Fepsac) et d'autresde la Ligue internationaledes femmes pour la paixet la liberté (Wilpt). Cetterencontre avec la presses'inscrivait dans le cadrede la campagne contre les''Robots tueurs'', en an-glais "Campaign to stopkiller robots", coordonnéepar Wilpf-Cameroun.Il s'agit d'une initiativedestinée à s'insurgercontre les ''Robots tueurs''et dont le but est d'inter- dire la fabrication et l'uti-lisation des armes com- plètement autonomesdans le monde en général, et en Afrique en particu-lier.

«Les robots tueurs est un
projet en construction qui
vise à développer une
forme d'armes qui peuvent
être utilisées sans le
contrôle humain. C'est un
projet extrêmement dan-
gereux pour l'humanité. A
travers notre programme,
nous voulons interpeller les
États africains, la société
civile à prendre position
contre la production de ces
armes», a souligné MelissaBendome, coordonnatricerégionale du Fepsac.La campagne contre les"robots tueurs", qui sepoursuit à Libreville, esteffective dans deux autrespays d'Afrique. Il étaitdonc judicieux pour leGabon, qui prône la paix,de rejoindre ce pro-gramme international. A ce jour, vingt-deux États,dont huit d'Afrique, sontmobilisés pour stopper ceprojet, qui voudrait fairedisparaître les humainsdu circuit de décisionpour certaines actions mi-litaires.  Parce que les associationsFepsac et Wilpt militent,entre autres, pour la stabi-lité de la paix en Afrique,le respect des droits hu-mains, la justice sociale,économique et politique,elles invitent les Etats àadopter des politiques na-tionales et des législa-tions, pour empêcher ledéveloppement de cesnouvelles formes d'arme-ments.

Le Fepsac contre les ''robots tueurs''

Culture de la paix/Conférence de presse du Réseau des femmes de
médias pour la paix et la sécurité en Afrique centrale

P.M.M
Libreville/Gabon

Les principaux animateurs de la conférence de presse du Fepsac et du 
Wilpf à Libreville.
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Vue partielle de l'assistance composée de journalistes.
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UN atelier intitulé"Femmes entrepreneuses de
paix : la nécessité d'un plan
d'action national pour la
paix au Gabon", entrantdans le cadre des 16 joursd'activisme contre les Vio-lences basées sur le genre

(VBG), vient d'être orga-nisé, dans un hôtel de Li-breville, à l'initiative de laplate-forme Groupe GabonR1325. Cette rencontre aréuni plusieurs femmesleaders gabonaises, avecpour objectif de réfléchirsur la mise au point d'unefeuille de route nécessairepour traduire en faits lathématique susmention-née. 

Au cours des échanges, lacoordonnatrice généraledu Groupe Gabon R1325,Pépecy Ogouliguendé, adonné cette précision: «
conscientes des consé-
quences multiples et variées
que subissent les femmes
lorsque la paix est menacée,
c'est tout naturellement
qu'elles soient impliquées à
tous les niveaux. Notam-
ment dans le maintien, la

prévention et la consolida-
tion de la paix.» Non sansse féliciter de ce que mal-gré l'inexistence d'un pland'action y relatif, le Gabonentreprend déjà plusieursinitiatives dans ce sens.Conformément à la Résolu-tion 1325.
« Il convient maintenant de
mettre en branle une syner-
gie autour de ces activités.
C'est le principal enjeu du

plan d'action national sur
lequel nous travaillons ac-
tuellement», a confié MmeOgouliguendé. Qui, lors del'échange des expériencesentre participants, a entre-tenu ses congénères à pro-pos du Forum de Paris surla paix. D'après l'oratrice,cette rencontre a mis enrelief le rôle majeur jouépar les différents acteursde la société civile.

Le Groupe Gabon R1325 appelle à une synergie
dans l'action

Campagne internationale à propos des Violences basées sur le genre (VBG)

SCOM
Libreville/Gabon

La coordonnatrice générale du Groupe Gabon R1325, Pépecy
Ogouliguendé.
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Des femmes leaders réunies pour la bonne cause.
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•Accidents de la route
1,35 million de morts
par an dans le monde

Les accidents de la circu-lation tuent un nombrecroissant de personnesdans le monde, avec 1,35million de morts par an, aalerté, hier, l'Organisationmondiale de la santé(OMS), inquiète face aumanque de mesures desécurité dans les payspauvres. Dans son rap-port mondial sur la sécu-rité routière, l'OMSindique aussi que les acci-dents de la route sontdésormais la principalecause de mortalité chezles enfants et les jeunes,de 5 à 29 ans. Au coursdes dernières années, lenombre total de mortssur les routes dans lemonde n'a cessé d'aug-menter, avec 1,35 millionde morts comptabilisésdans le rapport 2018,alors que l'OMS en recen-sait plus de 1,2 milliondans un rapport publié en2009.•Technologies
Plus de 50% de la popu-
lation connectée à in-
ternetQuelque 3,9 milliards depersonnes utilisent inter-net, ce qui signifie quepour la première fois,plus de la moitié de la po-pulation mondiale estconnectée, a indiquél'ONU hier. Selon les esti-mations de l'Union inter-nationale dest é l é c o m m u n i c a t i o n s(UIT), une agence del'ONU, 51,2% de la popu-lation dans le monde se-ront désormais connectésà internet fin 2018. "Il
s'agit d'un pas important
vers une société mondiale
de l'information plus in-
clusive", a déclaré le se-crétaire général de l'UIT,Houlin Zhou, dans uncommuniqué.•Récompense 
Kendrick Lamar
nommé 8 foisLe rappeur californienKendrick Lamar a reçuvendredi huit nomina-tions pour les GrammyAwards, les récompensesde l'industrie musicaleaméricaine, ce qui leplace en tête devant unautre rappeur, le Cana-dien Drake, nommé septfois. C'est un nouveautriomphe pour le rapaméricain, qui peinenéanmoins à s'imposerau palmarès final, le der-nier prix dans la catégoriereine d'album de l'annéeremontant à 14 ans.

Ici et ailleurs

Rassemblés par  R.H.A
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